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Résumé

« Vous voyez ce que je veux dire… ? »

Qui n’a jamais vécu ce moment de flottement où l’idée est là mais où les mots ne suffisent pas à la faire comprendre aux autres ? Combien de fois avez-vous eu, seul ou à plusieurs, une vision précise sans pouvoir pleinement la partager, la rendre tangible et accessible à tous ?

Savoir représenter visuellement ses idées et faire parler l’information n’est pas un don réservé aux dessinateurs mais bien le fruit de l’apprentissage d’une technique qui a fait ses preuves : celle de la Facilitation Graphique. Pouvoir matérialiser les trésors d’idées, exprimés ou non, qui se promènent dans l’inconscient collectif est un atout majeur pour faire avancer les échanges au sein d’un groupe. L’objectif de ce livre est de vous rendre capable de visualiser et d’analyser une situation en quelques coups de crayons et de trouver, grâce à vos croquis, les solutions aux problèmes rencontrés.

Bernard Lebelle et Guillaume Lagane vous proposent de découvrir cette pratique, son fonctionnement et les bases pour la mettre en œuvre. Dessins, graphiques, modèles, trucs et astuces de pro, ils mettent à votre disposition une boîte à outils complète pour développer facilement cette nouvelle compétence.

Oubliez les études supérieures de dessin et entrez dans le monde merveilleux de la Facilitation Graphique !
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[image: image] Alors, faute de patience, comme j’avais hâte de commencer le démontage de mon moteur, je griffonnai ce dessin-ci. Et je lançai : – Ça, c’est la caisse. Le mouton que tu veux est dedans.
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INTRODUCTION

[image: image] L’exactitude n’est pas la vérité.„
Henri Matisse

La facilitation graphique est une technique utilisée tant par les plus grands groupes internationaux (Google, Disney, Microsoft, EADS, la Nasa…) que par les plus grands rassemblements politico-économiques (World Economic Forum…).

Ces groupes l’ont adoptée car c’est une puissante technique de travail collaboratif, y compris en environnement multiculturel. Mais cette pratique n’est pas réservée aux grandes entreprises. Elle n’est tout simplement pas encore assez répandue parmi les autres acteurs économiques, sociétaux et politiques.

Notre ambition, au travers de cet ouvrage, est de vous permettre de mieux la comprendre et d’acquérir les compétences requises pour la mettre en œuvre dans votre milieu professionnel ou personnel.

De par nos propres parcours et expériences, nous sommes convaincus que la facilitation graphique et les techniques qui en constituent la boîte à outils sont des mécanismes qui s’apprennent facilement.

De plus, vous disposez déjà d’une solide base qui, comme le vélo, ne s’oublie pas : votre capacité à dessiner. Même si certains d’entre vous sont sûrement persuadés qu’ils ont oublié comment on faisait depuis leur classe de CE2, il n’en est pas moins vrai que vous SAVEZ dessiner ! Si, si… admettez-le !

La facilitation graphique ne nécessite pas d’avoir fait des études supérieures de dessin – ce ne fut pas notre cas. L’objectif n’est pas de créer une œuvre d’art visuelle au sens académique du terme. L’enjeu est de mettre la représentation visuelle au service de l’intelligence collective.


[image: image]


En quoi cela consiste ?

[image: image] La facilitation graphique est à la discussion ce que le cinéma est au roman.„

Le paléontologue Jack Horner, dans son allocution du TEDxVancouver, indiquait à propos des chercheurs : « Les scientifiques ont de l’ego… Ils adorent donner des noms aux choses qu’ils trouvent. » Afin de perpétuer cette élégante tradition, et surtout de donner un cadre académique à ce livre, nous vous proposons de démarrer par une définition.

Facilitation graphique (n. f.) : action de rendre les éléments de réflexion, de discussion visuellement intelligibles à l’aide de dessins, de graphiques et de modèles conceptuels.

[image: image] La visualisation au service des interactions.„
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[image: image] Délimiter l’aire de jeu
Modèle créé par Nicolas Gros et Guillaume Lagane



La facilitation graphique est donc une action physique qui vise à rendre tangibles, à l’aide d’illustrations, les échanges et les idées constituant le cœur des débats entre les membres d’un groupe.

Quelle est donc cette action ? En quoi est-elle remarquable ? Qu’apportent ces illustrations à la dynamique des échanges entre les membres d’un groupe ?

Pour y répondre, nous pouvons compléter cette définition en nous référant au site facilitationgraphique.com, où elle est décrite plus largement comme « l’art d’aider un groupe de personnes, avec des outils graphiques, à partager et à construire une vision collective, à faire émerger des idées, à transformer des situations, par le choix d’outils et de techniques de visualisation adaptés ».

La facilitation graphique est une proposition qui tente de répondre à une vraie question du XXIe siècle : notre capacité à récolter et à produire de l’information et des données a, de loin, dépassé notre capacité à les comprendre ou à les faire parler ; comment rétablir l’équilibre ?

La création de bases de données, le graphisme, la visualisation de données sont des armes utilisées au quotidien et sont indispensables pour faire parler l’information et faciliter son appropriation, mais uniquement une fois que les données existent. Alors que l’un des grands paris de la facilitation graphique est de travailler sur la compréhension de l’information par le plus grand nombre, au moment même où elle est créée.

Avant que les ordinateurs fassent travailler les données, ce sont les hommes qui, lorsqu’ils se rencontrent, créent l’information et tentent de l’expliquer, de la définir. C’est à ce moment-là qu’intervient la facilitation graphique : au cœur de la rencontre, de la discussion, à la naissance de l’information, avant sa diffusion.

C’est sur le terrain de jeu des réunions, des séminaires, des...
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L’image est tangible

[image: images] Rien ne se construit sans être, ouvertement ou non, dessiné.„
Franck Hammoutène

L’homme est un animal profondément visuel : près de 95 % de notre rapport au monde passe par ce canal sensoriel. Celui-ci repose sur un processus d’acquisition double : d’un côté l’œil et ses mécanismes de recueil d’informations lumineuses, de l’autre le cerveau qui va interpréter et donner sens à ces informations.

Le schéma suivant, déjà évoqué dans Convaincre avec des graphiques efficaces1, résume bien les différents composants mobilisés pour acquérir ces images visuelles.
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[image: image] Voir pour comprendre



[image: images] UNE COMPRÉHENSION VISUELLE EN DEUX TEMPS : L’ACQUISITION PUIS L’INTERPRÉTATION

Une fois l’information visuelle acquise par notre cerveau, elle devient et définit notre réalité. Complétée par les autres sens (principalement oral, olfactif et tactile), elle permet de nous ancrer dans le monde qui nous entoure.

Lorsque cette information visuelle est, en plus, présente sur un support physique, elle devient un objet tangible. L’adage populaire veut que « Saint Thomas (qui ne croit que ce qu’il voit) soit un grand homme », et il existe une part de vérité dans cette affirmation : rien ne rassure plus notre cerveau que de pouvoir toucher cette réalité.

A contrario, les concepts, les idées, les paroles restent souvent « en l’air », dans le domaine de l’éther intellectuel. Ils sont alors fortement intangibles et en dehors d’une existence concrète. Tous les échanges, tant qu’ils restent sous cette forme abstraite, n’ont de réalité que dans l’esprit de chacun des participants et ce, de manière individuelle.

À bien y regarder, toutes les idées ont eu besoin de prendre corps, de...
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Les contextes d’utilisation

À ceux qui se demandent dans quelles circonstances il est possible d’utiliser ces techniques, nous pouvons répondre par l’affirmative : dans presque toutes les situations.

Il est évident pour nous que, même lorsqu’on est seul, il est possible d’avoir recours aux techniques de visualisation graphique pour accoucher de ses idées, de ses réflexions et de ses concepts.

Mindmaps (cartes heuristiques), matrices, flow charts (logigrammes), etc. sont autant de moyens de rendre tangibles nos idées personnelles, et ainsi d’entamer un dialogue entre notre conscient et notre inconscient sans risque de schizophrénie.

Mais c’est sur le terrain de jeu des interactions entre plusieurs participants que les techniques de facilitation graphique sont le plus pertinentes. Ceci peut aller de la version la plus restreinte (les séances de travail en face-à-face entre deux personnes) jusqu’à des versions plus larges comme de grandes conventions regroupant plusieurs centaines de personnes.

Tout n’est qu’une variation d’échelle en termes de nombre de participants et de durée des interactions.

Il est cependant possible d’identifier quatre grands types de contextes :








	Types
	Nombre de participants
	Durée



	Face-à-face
	2
	De 2 à 4 heures



	Réunion/conférence
	De 3 à 15
	De 2 à 8 heures



	Séminaire
	De 15 à 100
	De 1 à 3 jours



	Convention
	Plus de 100
	De 2 à 3 jours et plus




Il est bien évident qu’à chaque type de contexte correspondent différents besoins, tant en termes logistiques (salle, matériel nécessaires) qu’en nombre de facilitateurs.

Soulignons cependant ici le formidable retour sur investissement que procure le recours à la facilitation graphique lorsqu’elle est pleinement utilisée comme vecteur de facilitation des échanges. En effet, contrairement à d’autres méthodes d’animation, il n’y a pas nécessairement de coefficient multiplicateur entre la complexité de l’événement (nombre de participants, durée des interactions) et le nombre requis de facilitateurs graphiques.
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Quel format pour quelle audience ?

[image: images] DE 2 À 3 PERSONNES

Le petit croquis...
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